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Chambre des Ileprèsentants. 

SÉANCE llU f'.i AVRIL 1855. 

ÉRECTION DE LA COMMUNE DE TORGNY (LUXEMBOURG). 

EXPOSÉ DES MOTIFS. 

l\JESSIEUilS, 

En i825, un nouveau système d'administration communale fut introduit dans 
le grand-duché de Luxembourg. Le Gouvernement, dans la me de faciliter 
l'action administrative, avait jugé utile de réunir en une seule communauté plu­ 
sieurs villages qui , antérieurement, avaient des administrations séparées. Cc 
système de grandes communes présente certains avantages en ce qu'il permet des 
travaux d'utilité générale, que l'exiguité des ressources des petites communes 
empêche d'entreprendre. Mais son application à toutes les localités, sans distinc­ 
tion, devait nécessairement entraîner de graves difficultés pour les nouvelles 
communes dont les diverses sectio~s se trouvent éloignées les unes des autres. 

La section de Torgny, qui fut réunie, en 1823, à la commune de Lamorteau, 
et qui, avant cette époque, avait une administration séparée, est dans ce cas; elle 
est éloignée de 51500 mètres du chef-lieu, et le chemin qui y conduit est acci­ 
denté et présente de grandes difficultés dans la mauvaise saison; c~ qui entrave 
nécessairement les relations des habitants avec Je siége de l'administration. Aussi 
les habitants de Torgny ont-ils constamment sollicité la séparation de celle section 
et son érection en commune distincte de la commune de Lamorteau. 
En 1859, leur requête fut soumise à une instruction administrative : le consci! 

communal de Lamorteau et le conseil provincial l'accueillirent; mais le commis­ 
saire de l'arrondissement de Virton et le gouverneur de la province s'étant pro­ 
noncés contre la séparation, le Gouvernement décida qu'jJ ne pouvait être donné 
suite à la demande des habitants de Torgny. 

Cette décision était motivée sur ces considérations qu'en cas de séparation; les 
nouvelles communes auraient été à peu près les plus faibles de l'arrondissement 
de Virton , que d'après le système de comptabilité établi, les intérêts de Torgny 
avaient toutes les garanties désirables el que cette section ne contribuait aux 
dépenses générales que dans une juste proportion. 
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Cependant, les pétitionnaires ayant persisté dans leur demande, une nouvelle 
instruction administrative fut prescrite en f8~l : il fut alors constaté que la 
population de Torgny qui est aujourd'hui de t.93 habitants, s'est accrue d'un 
dixième depuis la première enquête qui eut lieu en f 840, et que ce chiffre est 
d'ailleurs supérieur à celui de beaucoup d'autres communes; qu'il resterait 
encore à Lamorteau, après son démembrement, une population de 807 âmes avec 
un territoire d'une étendue de ! ,073 hectares 59 ares 90 centiares, la section de 
Torgny ayant une superficie de !.>74 hectares 97 ares 56 centiares. • Le conseil communal de Lamorteau, consulté de nouveau, donna, à l'unani- 
mité, son approbation à la mesure dont il s'agit. 

Les renseignements fournis par le membre de la députation permanente chargé 
de tenir une enquête sur les lieux, font connaître que la sec Lion de Torgny possède 
une succursale, un presbytère et une maison d'école ; qu'elle comprend dans sa 
population des personnes capables de composer une administration communale; 
que ses ressources, provenant du produit ~es locations de terres et des exploita­ 
tions de bois, sont plus que sutnsantes pour couvrir les frais de cette adminis­ 
tration sans réduire les émoluments dont jouissent les affouagera, et enfin, que les 
autres localités de la commune de Lamorteau ne se trouvent pas dans des condi­ 
tions moins avantageuses. 

Ces motifs, notamment le désir de voir cesser les dissensions regrettables (JUi 
divisent actuellement les habitants de cette commune, ont rallié au vœu des péti­ 
tionnaires le commissaire d'arrondissement qui, par la nature de ses fonctions, est 
à même de juger des besoins des habitants des communes _de son ressort. 

Si, à ces considérations, j'ajoute que, dans sa séance du 8 juillet 18~2, le conseil 
provincial du Luxembourg a réitéré l'avis qu'il y a lieu de distraire la section de 
Torgny de la commune de Lamorteau pour l'ériger en commune distincte, je 
pense, Messieurs, que vous reconnaîtrez avec le Gouvernement qu'il y a oppor­ 
tunité d'ordonner cette mesure, laquelle fait l'objet du projet de 'loi ci-joint que le 
Roi m'a chargé de soumettre à vos délibérations. 

Le /Jlinistre de l'Intérieur, 
PIERCOT. 



( 5 ) [ N° 203.] 

PROJET DE LOI. 

LÉOPOLD, Roi DES BELGES, 

A tous présents et à venir, salut. 

Sur la proposition de Notre Ministre de l'Intérieur, 

Nous AVONS ARRÊTÉ ET ARRÊTONS : 

Le projet de loi dont la teneur suit, sera présenté, en 
Notre nom, à la Chambre des Représentants, par Notre 
!tlinistre de l'Intérieur : 

ARTICLE PREMIER, 

La section de Torgny est séparée de la commune de Lamor­ 
teau, provineede Luxembourg, et érigée en commune distincte 
sous le nom de Torgny. 

La limite séparative est fixée conformément au liséré jaune 
et rose indiqué par les lettres A B C D au plan annexé à la 
présente loi. 

AnT. 2. 
Le cens électoral et le nombre de conseillers à élire dans 

les nouvelles communes, seront déterminés par l'arrêté royal 
fixant le chiffre de leur population. 
Donné à , le 18155. 

LÉOPOLD. 
Par le Roi : 

Le Ministre de l'Intérieur, 
PJERCOT, 


